
Paris 6e arrondissement
Saint-Germain des Prés

ÉGLISE SAINT-GERMAIN DES PRÉS
1, place Saint-Germain des Prés 75006 Paris

GRAND ORGUE

Orgue non classé, appartenant à la ville de Paris

HISTORIQUE I. Vancien orgue de VAbbaye de Saint-Germain des Prés
L'ancien orgue de l’abbaye de Saint-Germain des Prés avait été commencé par Pierre 
Thierry en 1663 et achevé par ses fils en 1667. Conçu selon le plan français classique, 
l’instrument comportait 35 jeux répartis sur 3 claviers et pédalier. Doté d’un quatrième 
clavier de Récit par Brocard en 1695, il fut relevé en 1720 par François Thierry, qui le 
dota d’un 5e clavier pour une Bombarde manuelle.
Restauré par F.H. Clicquot en 1772/1774 sans grande modification, c’était un orgue en 
état et de premier ordre quand survint la Révolution, transformant l’église en raffinerie 
de salpêtre et poudres. La paroisse Saint-Eustache, privée de son grand orgue, réussit à 
se faire attribuer celui de Saint-Germain des Prés. Remonté à Saint-Eustache et trans­
formé par Dallery puis Callinet, il disparut totalement dans l’incendie de 1844.

H. Vorgue de l’abbaye de Saint-Victor à Véglise Saint-Germain des Prés

En 1802, lorsque l’église Saint-Germain des Prés fut rendue au culte comme paroisse de 
quartier, la fabrique demanda et obtint l’orgue de l’abbaye de Saint-Victor, démonté et 
mis en caisses avant la démolition de l’abbaye.
L’instrument avait été construit en 1679 par Alexandre Thierry sur les indications de 
Lebègue et placé dans un buffet dessiné par Feuillet, construit par le menuisier Carrel 
et sculpté par Lespagnaudelle. C’était un double 16 pieds, comprenant 30 jeux répartis 
sur 4 claviers-pédalier, dont IX rangs de Plein-Jeu au Grand-Orgue, IV rangs au Positif, 
clavier de Cornet séparé (25 notes), clavier d’Écho (32 notes).
L.A. Clicquot vers 1759, et surtout François-Henri en 1772 et 1779, l’avaient entiè­
rement remis à neuf et modernisé par échange seulement de quelques jeux. Il était 
encore en état lors de la visite du citoyen Molard en 1795 et présentait la composition
suivante : 
positif  : Montre 8 (Dessus) Plein-Jeu

Bourdon 8 Hautbois 8 (Dessus)
Flûte 8 Trompette 8
Prestant 4 Clairon 4
Nasard 2 % Cromome 8
Tierce 13/5
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GRAND-ORGUE: M ontre 16 Tierce 1
Bourdon 16 Grand Cornet V  rangs
M ontre 8 D oublette 2
Bourdon 8 Fourniture
Dessus de Flûte 8 Cymbale
Prestant 4 l re Trom pette 8
Double Tierce 3 i/s 2e T rom pette 8
Q uarte de Nasard 2 Clairon 4

récit : Cornet, Hautbois
É C H O  : Bourdon, Flûte, Trompette, Clairon.
pédale : Flûtes 8,4, Trompette, Clairon.
A la démolition de l’abbatiale, l’orgue fut mis en caisses et entreposé au Conservatoire 
des Arts et Métiers... où il resta 8 ans.
Après son attribution à la paroisse Saint-Germain des Prés, le facteur Somer fut chargé 
de le remonter: l’instrument était presque complet, à l’exception d’une centaine de 
tuyaux, volés par un gardien indélicat. Quant aux boiseries, disparues ou dégradées, 
elles ne furent pas réutilisées, et Somer construisit un buffet neuf dans le style du 
temps, en réutilisant seulement une partie de la statuaire (le Positif ayant disparu en 
1862, on ne sait si Somer avait réutilisé celui de Saint-Victor ou en avait construit un 
neuf).
La partie sonore fut remontée à partir du matériel ancien, avec peu de modifications :
— remplacement des tuyaux volés,
— suppression de la Quarte du G-O et installation à ce clavier d’une Vont humaine, 
confectionnée précédemment par Somer pour l’orgue du « Théâtre de la République ».
— Récit porté à 32 notes, et augmenté de Flûte et Trompette.
L’orgue achevé en 1810 était donc un instrument complet de la fin du classicisme. La 
fermeture de l’église pour travaux de 1819 à 1823 imposa bientôt un nouveau relevage, 
confié à Callinet. Ce fut une grande remise en état, achevée seulement en 1829 :
— renouvellement du sommier de Positif avec ajout de 3 jeux : Basson, Clairon, Cornet.
— au G-O : Fourniture et Cymbale ramenées à II/V progressives, apparition d’une 
Bombarde,
— à la Pédale : Flûte 16, Bombarde 16 (de PUt!).
L’orgue de Callinet eut le même sort que celui de Somer : la grande restauration de 
l’église entreprise de 1842 à 1861 le fit taire et le mit à nouveau hors service.
III. V o rg u e  de Saint-Germain romantique et néo-classique

En 1862 une nouvelle restauration fut confiée à J.B. Stoltz. Ce fut une réfection 
complète à la nouvelle mode, d’autant que l’architecte Baltard avait condamné tribune 
et Positif, remplacés par un assez vaste plancher à balustrade sculptée. Le facteur dut 
se contenter du grand buffet pour loger l’orgue prévu à 3 claviers. Aussi transforma-t-il 
en grande boîte expressive tout l’espace sous voûte pour y loger l’un derrière l’autre 
Récit et Positif.
Composition, équilibre, tout était changé. L’orgue achevé en 1864 était pleinement 
symphonique, malgré le réemploi de matériel classique devenu le plus souvent mécon­
naissable à l’oreille. Voici quelle était sa composition, comprenant 47 jeux répartis sur 
3 claviers :
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Saint-Germain des Prés - Le grand orgue avant la reconstruction de 1973
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GRAND-ORGUE :
Montre 16 Prestant 4
Bourdon 16 Doublette 2
Montre 8 Plein-Jeu III rangs
Bourdon 8 Cornet IV rangs
Salicional 8 Bombarde 16
Flûte harmonique 8 lre Trompette 8
Violoncelle 8 2e Trompette 8

Clairon 4
positif expressif (54 notes, sur sommier Callinet de 13 jeux adapté) :
Bourdon 16 Doublette 2
Bourdon 8 Plein-Jeu progressif I/V
Flûte large 8 Trompette 8
Kéraulophone 8 Clairon 4
Gambe 8 Basson (42 notes) 8
Flûte octaviante 4 Hautbois 8

Euphone 8
récit expressif:

Bourdon 8 Bombarde (42 notes) 16
Flûte harmonique 8 Trompette 8
Gambe 8 Clairon 4
Voix céleste 8 (42 Dessus) Cor anglais 16
Dulciane 4 Hautbois 8
Flûte octaviante 4 Voix humaine 8
Octavin 2

pédale (25 notes U tr Ut3) :

(sans Tierce)

rangs

Flûtes 16,8,4
Bombarde, Trompette, Clairon.

L’orgue Stoltz fonctionna jusqu’en 1922, date à laquelle une révision fut confiée à 
J. Gutschenritter fils sous la direction d’André Marchai, titulaire depuis 1915. En voici 
les grandes lignes :
— pose d’un ventilateur électrique,
— étendue du pédalier portée à 30 notes,
— modification de la composition en direction d’une esthétique néoclassique naissante :

-  au Grand-Orgue : Dessus de Montre remplacé, 2e Trompette enlevée pour Plein- 
Jeu IILTV, Quarte du Cornet retaillée en Tierce,

-  au Récit : suppression de Voix humaine 8 et Cor anglais 16 pour placer Nasard, 
Tierce, avec réharmonisation de l’Octavin en Quarte, Hautbois remplacé par 
celui du Positif, Basses acoustiques pour la Bombarde,

-  au Positif : Hautbois remplacé par le Cor anglais 16 du Récit, Dessus de Kérau- 
lophone remplacés par anciens Dessus de Montre du G-O,

-  à la Pédale : pose d’une Sou basse 16 jouable aussi en 10 % (32 acoustique) et 
prolongée en Bourdon 8, ajout de 2 tirasses, Octave aiguë du Récit sur G-O.

L’orgue ainsi refait fut inauguré le 16 mars 1927 par A. Marchai. Un grand devis néo­
classique qui devait porter l’orgue à 74 jeux resta en projet. André Marchai partit pour 
Saint-Eustache.
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IV. L ’orgue Haerpfer-Erman

En 1963 la grande restauration rendue inévitable par la dégradation croissante de 
l'instrument fut programmée avec l’accord de la ville de Paris et confiée à la maison 
Haerpfer-Erman de Boulay.
Diverses raisons ayant retardé pendant plusieurs années l’exécution du programme 
primitif, d’un néoclassicisme mitigé, les organistes Odile Bailleux et André Isoir, 
nouveaux co-titulaires, firent heureusement évoluer le projet, à partir d’un propos 
analogue à celui des néoclassiques, mais avec option inverse : priorité à la musique 
française, et additions complémentaires compatibles pour l’exécution des musiques d’un 
autre style.
Un nouveau programme respectant l’enveloppe fixée fut mis en chantier après 1970 :
— retour au toucher mécanique et à une structure interne plus saine,
— Positif dorsal dans un buffet neuf,
— division du Grand-Orgue sur 2 claviers : un pour le Plénum, l’autre pour le Grand- 
Jeu à la française,
— indépendance de l’expression du Récit,
— indépendance d’une Pédale complète avec sa Mixture,
— composition des Mixtures établie en dehors de tout a priori historique, en fonction 
seulement des effets à obtenir, surtout en polyphonie (Cymbales ascendantes, avec 
larges paliers).
Tout ceci fut réalisé dans une stricte économie de moyens : remise en état des tuyaux 
anciens, utilisation au mieux du matériel symphonique de qualité.
L’inauguration le 25 mai 1973 réunit aux claviers les anciens titulaires A. Marchai et 
A. Reboulot, les actuels co-titulaires O. Bailleux et A. Isoir.

EMPLACEMENT Sur tribune en façade Ouest.

BUFFET Le buffet de Grand-Orgue a été construit en 1810, il occupe toute la largeur de la nef.
Ses lignes sont assez lourdes.
Trois tourelles massives (plan en A) délimitent 4 plates-faces : 2 centrales à couron­
nement oblique, 2 extrêmes à architrave horizontale, toutes surmontées d’une corniche 
à crochets. Disposition de la Montre :5 + 5 + 6 + 5 + 6 + 5 + 5.
Le couronnement des tourelles comporte un large bandeau sculpté, coiffé d’une double 
corniche massive.

Un tuyau de la Montre (tourelle Nord) porte l’inscription : « construit et augmenté en 
1810».
La statuaire de l’orgue de Saint-Victor, œuvre du sculpteur Mathieu Lespagnaudelle 
(1679) a été conservée : Saint-Victor surmontant la tourelle centrale (avant 1862, il 
ornait celle du Positif), anges musiciens sur les tourelles latérales.
Le buffet de Positif est neuf, dessiné par le facteur pour placer le 8 pieds en Montre 
intégrale qui lui était imposé, d’où une certaine disproportion entre 2 très hautes tourelles 
latérales et une petite tourelle centrale. On peut aussi regretter les dômes è écailles qui 
couronnent les tourelles, sans aucun rapport avec le style du Grand-Orgue.
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Saint-Germain des Près - Le grand orgue après la reconstruction de 1973

460



P aris 6e a rro n d isse m e n t
S a in t-G e rm a in  d es  P rés

SOUFFLERIE

Les claires-voies sont imitées de celles du Grand-Orgue. 

Disposition de la Montre 8’ :5 + 9 + 5 + 9 + 5.

3 soufflets à plis, régulateur sous les sommiers. Pressions : 
85 mm au Positif,
70 mm au G-O,
85 mm au Récit.

CLAVIERS 4 claviers manuels de 56 notes, en fenêtre. Pédalier de 30 notes.

TRANSMISSION — Traction des claviers : mécanique suspendue,
— Traction des jeux : mécanique.

TUYAUTERIE Les jeux se présentent soit homogènes, soit reconstitués à partir de jeux ou parties de 
jeux antérieurs le plus souvent repris, rebiseautés, etc, pour les ramener à leur état 
d’origine ou les « déromantiser » ; les jeux neufs s’efforcent en principe de s’adapter aux 
anciens ainsi repris; plutôt qu’à attirer ceux-ci dans leur propre orbite, la personnalité 
de l’ensemble tenant plus à la composition mûrement choisie qu’à la réalisation des 
détails restaurés ou neufs.

La tuyauterie se répartit suivant les provenances suivantes :
— jeux anciens provenant de l’orgue de Saint-Victor, XVIIe ou XVIIIe : Montre 8’ du 
G-O, Anches du Positif, parties d’autres jeux d’Anches,
— tuyaux de Somer (1810) : Montre 16’ en façade, Voix humaine...
— quelques tuyaux de Callinet (1829) : dans la Bombarde et le Clairon du Grand-Jeu,
— de nombreux jeux de Stoltz (1864) : 17 jeux complets, surtout parmi Bourdons et 
Flûtes, et Anches du Récit,
— un jeu de Gutschenritter (1927) : Principal 8 de Pédale,
— 19 jeux sont totalement neufs (dont les Mixtures, les deux Dessus de Cornet du Positif 
et du Récit).

COMPOSITION 56 jeux
Une abréviation placée après chaque jeu indique sa provenance :
(A.) : jeu ancien, XVIIIe ou XVIIIe,
(S.): jeu de Somer,
(Ca) ; jeu de Callinet,
(St) : jeu de Stoltz,
(G.) : jeu de Gutschenritter,
(HE) : jeu de Haerpfer-Erman.
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positif :

Montre 8 (HE) Larigot 1 'A(HE)
Bourdon 8 (St) Cornet III rangs (HE)
Prestant 4 (St) Plein-Jeu V rangs (HE)
Flûte 4 (St) Trompette 8 (A.)
Nasard 2% (HE) Clairon 4 (A.)
Doublette 2 (HE) Cromome ( Basses A., Dessus XIXe)
Tierce 1 3/5 (HE)
GRAND ORGUE :
Montre 16 (Façade S.) Doublette 2 (A.)
Montre 8 (A.) Fourniture III rangs (HE)
Flûte à cheminée 8 (St) Mixture VII- VIII rangs (HE)
Prestant 4 (St) Voix humaine 8 (S.)
BOMBARDE :
Bourdon 16 (St) Cornet V rangs (A., St)
Bourdon 8 (St) Bombarde 16 (A.,Ca)
Flûte 4 (St) l re Trompette 8 (A.,Ca)
Grosse Tierce 3 V4 (HE) 2e Trompette 8 (HE)
Nasard 2 % (HE) Clairon 4 (S.,Ca.)
Quarte de Nasard 2 (HE)
Tierce 1 3/5 (HE)
Sifflet 1 (HE)
RÉCIT EXPRESSIF :
Bourdon 8 (St) Cornet V rangs (HE)
Viole 8 (St) Cymbale V rangs (HE)
Voix céleste 8 (St) Bombarde 16 (St)
Prestant 4 (St) Trompette 8 (St)
Flûte 4 (St) Clairon 4 (St)
Flûte 2 (HE) Basson-Hautbois 8 Dessus A.,

Basses St)
PÉDALE :

Flûte 16 (St) Mixture VIII rangs (HE)
Soubasse 16 (HE) Bombarde 16 (A., Ca., St., HE)
Quinte 10% (St., HE) Trompette 8 (A.,Ca.,St.,HE)
Bourdon 8 (HE) Clairon 4 (St)
Principal 4 (HE)
Accouplements REC/G-O, BOMB/G-O, POS/G-O (à fourchettes). Tirasses I, II, 
III, IV. Expression au Récit (jalousies). Tremblants aux POS, G-O, BOMB. 4 appels 
d’Anches : Récit, Positif, Pédale, Bombarde. Appel de Mixture Pédale.

Excellent ; un des instruments parisiens qui fonctionne le mieux (à noter la présence 
de nombreux humidificateurs).
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BIBLIOGRAPHIE Hardouin P, : «L’orgue de Saint-Germain-des-Prés lès Paris», Connaissance de
l’orgue, n° spécial 1978.
raugel F.: «les Grandes Orgues des Églises de Paris...», Paris, 1927. (Mais Raugel 
identifie le buffet de Somer comme étant celui de l’abbaye de Saint-Victor !).
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J.J. Beauvarlet-Charpentier (1772-1793),
J.M. Beauvarlet-Charpentier (1815-1833),
A. Barié (1906-1915),
A. Marchai,
A. Reboulot,
O. Bailleux et A. Isoir co-titulaires actuels.
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